
 

      

 

      

• En ce jour de janvier 1473 à Vannes, Elena se leva de bonne heure: 

le travail l'attendait! Elena adorait son travail; accueillir les gens et leur 

donner à manger rendait Elena heureuse, d'aider les autres. La jeune fille mit 

sa robe de velours et attacha ses longs cheveux roux . Après avoir enfilé sa 

cape doublée de fourrure, elle se rendit à la 

boulangerie où elle était l'apprentie d'une 

gentille dame nommée Julienne. Pour aller à 

l’hostellerie, elle devait marcher un peu, 

mais ça ne la gênait pas. Elle traversa la 

place des Lices, où les marchands 

installaient leurs étals. En passant par la rue Latine, Elena fit un détour par les Halles. La 

veille, Julienne lui avait demandé de lui ramener du poisson. La jeune fille alla donc 

retrouver Guillaume, qui vendait ses        poissons. 



      

«Bonjour petite. Alors, que t'a demandé Julienne 

pour aujourd'hui ?» 

«Bonjour Guillaume. J'aimerais avoir 4 livres de 

saumon, s'il vous plaît.» Guillaume prit quelques 

poissons, les mit dans un petit sac qu'il tendit à Elena. 

«Je vais te faire un prix. Allez, ce sera cinq deniers, 

petite.» La jeune fille paya Guillaume, lui souhaita une 

bonne journée et s'en alla. Lorsqu'elle traversa la Cohue, 

beaucoup de personnes la saluèrent car tout le monde 

connaissait la belle et gentille Elena. Arrivée à 

l’hostellerie, Elena tendit les saumons à Julienne. 

«Merci, petite. C'est bien, tu fais toujours ce que je te demande de faire. D'ici peu, tu pourras devenir mon employée.» 

«Oh! Merci Julienne.» 



 

      

La boulangère sourit et ajouta: «Maintenant, file aux cuisines 

me préparer une de ces recettes dont toi seule as le secret.» 

Elena se mit au travail de bonne humeur. La journée passa vite 

et lorsque Julienne dit à son apprentie que la journée était finie, 

Elena s'exclama :  « Quoi ? Déjà ! » 

Julienne sourit et comme elle s'y attendait, son apprentie insista 

pour l'aider. «Hors de question, jeune fille.» 

A contre cœur, Elena rentra donc chez elle. Lorsqu'elle traversa 

la place des Lices, Elena vit un regroupement de gens. Elle alla donc vers cette direction et vit quelques trouter. 

Quand elle alla mettre des pièces dans une des deux marmites  posées devant les musiciens, elle remarqua que ces 

deux marmites étaient remplies de pièces. Ils auront à manger pour quelques jours, se dit- elle. 



      

A la fin de la chanson, un vieillard du groupe se leva pour 

remercier chaleureusement la foule. Son groupe et lui 

entonnèrent une chanson et tout le monde forma une 

ronde pour danser. Elena allait les rejoindre quand elle vit 

un homme approcher des deux marmites et s'en emparer. 

Elena s’élança à la suite de l’homme, aidée par une jeune 

fille. À deux, elles rattrapèrent le voleur qui ne les avait 

pas vues. «Je rêve, quelle honte de voler de l'argent à des 

pauvres mendiants» s'exclama Elena. «Surtout qu'eux, cet argent, ils l'ont mérité» renchérit l'autre jeune fille. «Et 

vous croyez pouvoir m'arrêter? » En un regard, les deux jeunes filles se jetèrent sur l'homme. Elles le mirent à terre et 

Elena prit les marmites. L'homme se releva. Elena le gifla : « Ça c'est pour avoir volé des pauvres gens». L'autre fille 

le gifla : « Et ça, c'est pour voler tout court. » 

 



 

      

Deux gardes qui passaient par là saisirent l'homme pour l'envoyer dans les prisons du château de l'Hermine. Elena 

était heureuse d'avoir pu aider des gens. L'autre fille se tourna vers elle : 

« Enchantée, je m'appelle 

Philippa ». 

 


